
Messe du lundi 13 janvier 2020 
Lundi de la 1ère semaine du temps ordinaire années paires 

 

Première lecture (1 S 1, 1-8)  
« Sa rivale cherchait à la mettre en colère parce que le Seigneur avait rendu Anne stérile » 

  1Il y avait un homme de la ville de Rama, dans la montagne d’Éphraïm ;  
il s’appelait Elcana, fils de Yéroham, fils d’Éliou, fils de Tohou, fils de Souf ; c’était un Éphratéen. 

  2Cet homme avait deux femmes. L’une s’appelait Anne, l’autre Peninna.  
Peninna avait des enfants, mais Anne n’en avait pas. 

  3Chaque année, Elcana montait de sa ville au sanctuaire de Silo  
pour se prosterner devant le Seigneur de l’univers et lui offrir un sacrifice.  
C’est à Silo que résidaient, comme prêtres du Seigneur, les deux fils d’Éli, Hofni et Pinhas. 

  4Un jour, Elcana offrait le sacrifice ;  
il distribua des parts de la victime à sa femme Peninna, à tous ses fils et à toutes ses filles. 

  5Mais à Anne, il donna une part de choix  
car il aimait Anne, que pourtant le Seigneur avait rendue stérile. 

  6Sa rivale cherchait, par des paroles blessantes, à la mettre en colère  
parce que le Seigneur l’avait rendue stérile. 

  7Cela recommençait tous les ans, quand Anne montait au sanctuaire du Seigneur :  
Peninna cherchait à la mettre en colère.  
 
Anne pleura et ne voulut rien manger. 

  8Son mari Elcana lui dit : « Anne, pourquoi pleures-tu ? Pourquoi ne manges-tu pas ?  
Pourquoi ton cœur est-il triste ? Et moi, est-ce que je ne compte pas à tes yeux plus que dix fils ? » 

            – Parole du Seigneur.  

 

 

Psaume Ps 115 (116b), 12-13, 14.17, 18-19 
R/ 17aSeigneur, je T’offrirai le sacrifice d’action de grâce 

Comment rendrai-je au Seigneur 
tout le bien qu’Il m’a fait ? 
J’élèverai la coupe du salut, 
j’invoquerai le Nom du Seigneur. 

Je tiendrai mes promesses au Seigneur, 
oui, devant tout Son peuple ! 
Je T’offrirai le sacrifice d’action de grâce, 
j’invoquerai le Nom du Seigneur. 

Je tiendrai mes promesses au Seigneur, 
oui, devant tout Son peuple, 
à l’entrée de la maison du Seigneur, 
au milieu de Jérusalem ! 

 Remarquons la délicatesse de cette 
homme pour la femme qu’il aime… 

 La jalousie peur rendre méchante même 
une personne qui ne l’était pas du tout… 

 Une telle action de grâce est un 
bon antidote contre la jalousie ! 

 Les années paires, le 1er Livre de Samuel est donné en quelques extraits 
successifs sur les 2 premières semaine du TO, pendant 11 jours ; j’ajouterai si 

besoin les passages omis par la liturgie pour en faire une lecture complète 



Acclamation (Mc 1, 15) 

Alléluia. Alléluia.  
Le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. 
Alléluia. 

 

Évangile (Mc 1, 14-20) 
« Convertissez-vous et croyez à l’Évangile » 

14Après l’arrestation de Jean, Jésus partit pour la Galilée proclamer l’Évangile de Dieu ; 15Il disait :  
« Les temps sont accomplis : le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. » 

16Passant le long de la mer de Galilée,  
Jésus vit Simon et André, le frère de Simon, en train de jeter les filets dans la mer,  
car c’étaient des pêcheurs. 

17Il leur dit : « Venez à ma suite. Je vous ferai devenir pêcheurs d’hommes. »  
18Aussitôt, laissant leurs filets, ils Le suivirent. 

19Jésus avança un peu et il vit Jacques, fils de Zébédée, et son frère Jean,  
qui étaient dans la barque et réparaient les filets.  

20Aussitôt, Jésus les appela.  
Alors, laissant dans la barque leur père Zébédée avec ses ouvriers, ils partirent à Sa suite. 

            – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

Commentaire Évangile au Quotidien 
Saint Antoine de Padoue (v. 1195-1231), franciscain, docteur de l'Église 

« Jésus leur dit : “Venez à ma suite” » (Mc 1,17) 

« Suis-moi ! » Jésus dit ces paroles (…) à chaque chrétien. Suis-moi, nu comme je suis nu, libre 
de tout empêchement comme je le suis moi-même. Jérémie dit : « Vous m’appellerez “Mon Père” 
et vous ne cesserez de marcher derrière moi » (Jr 3,19). Suis-moi donc et dépose les fardeaux que 
tu portes. Tu ne peux, en effet, chargé comme tu es, me suivre, moi qui avance en courant. « J’ai 
couru plein de soif » (Ps 61, 5 LXX), dit le psaume à mon sujet ; la soif de sauver l’humanité. Et où 
courut-il ? À la croix. Cours, toi aussi après lui. Comme Il a porté sa croix pour toi, toi aussi prends 
la tienne, pour ton bien. D’où ces paroles de l’évangile de Luc : « Si quelqu’un veut venir à ma suite, 
qu’il se renie lui-même », en renonçant à sa propre volonté ; « qu’il prenne sa croix », en mortifiant 
ses passions, « chaque jour », continuellement ; « et qu’il me suive. » (cf. Lc 9,23) (…) 

Jésus s’adresse à nous comme à une mère qui, voulant apprendre à son petit enfant à marcher, 
lui montre un pain ou une pomme et lui dit : « Viens après moi et je te le donnerai ». Et lorsque 
l’enfant est si près qu’il peut presque l’attraper, elle s’éloigne un petit peu en lui montrant l’objet 
et en lui disant toujours : « Suis-moi, si tu veux l’avoir ». Certains oiseaux tirent les petits de leur 
nid et en volant leur apprennent à voler et à les suivre. Jésus fait de même. Il se montre Lui-même 
en exemple et nous promet Sa récompense dans le royaume, pour que nous Le suivions. 

« Suis-moi » donc, car je connais le bon chemin et je te guiderai. Dans le livre des Proverbes, 
nous lisons : « Je te montrerai la voie de la sagesse ; je te guiderai dans les sentiers de la justice : 
quand tu y seras entré, tes pas seront sans contrainte et si tu cours, tu ne rencontreras pas 
d’obstacle » (cf. Pr 4,11-12 LXX) . (…) Donc, « suis-moi ». 

 Lui, le Seigneur, nous aime 
d’un amour infini, et Il fait tout 

pour nous rendre heureux 

Annonce de la Bonne Nouvelle, 
appel à la conversion : ainsi 

Jésus commence Sa vie publique 
 Car pour entendre 
la Bonne Nouvelle de 
son Amour pour moi, 

je dois me tourner 
résolument vers Lui ! 



Méditation de La Croix 
Nicolas Tarralle (augustin de l’Assomption) 

Jésus, comme Jean, sera un jour arrêté et mis à mort ; tous deux appellent à la conversion. Mais de 
l’un à l’autre s’opère un passage : du Jourdain à la mer de Galilée, du retrait dans le désert à la vie 
quotidienne, de l’attente à l’accomplissement. Avec Jésus, la nouveauté fait irruption au cœur de 
l’ordinaire des jours. Il n’exhorte plus les gens qui viennent vers Lui à changer de vie, comme Jean-
Baptiste le faisait ; Il va à la rencontre d’hommes et de femmes qu’Il invite à un changement de foi : 
« Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. » Le Royaume de Dieu est tout proche, donné avec Jésus 
qui prêche au fil des routes et des villages. Il ne fige pas, Il ne fixe pas, Il met en mouvement. Il invite 
chacun à s’approcher davantage : « Venez à ma suite », dit-Il. La foi nouvelle se découvre avec les 
pieds. Pierre, Jacques, Jean et André en saisissent l’urgence : ils laissent aussitôt les filets. Mais ils 
restent des pêcheurs… d’hommes. Par cet évangile, Jésus s’approche et nous invite à Le suivre. Dans 
le mouvement des tout premiers disciples. La nouveauté du baptême que nous avons reçu vient nous 
saisir, comme eux, dans notre quotidien. L’urgence n’est pas de changer d’activité, mais de foi : croire 
à la Bonne Nouvelle du Royaume tout proche ! 

 

Méditation de Prier au Quotidien 

 

 

Commentaire Prions en Église 

 

 Un temps bon et nouveau,  
une sagesse des sagesses… 
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